
pucodent le jeue avt t jen scupulaneusmn otlivnare toj~i, l sueameàtl ma ý » e

poids deur. sois.r ru ilteaat. et il s'e alai -me Quan&. surefoes

- je ne puis plus attendre~ payez ment. -Non, aujourd'hui.
ou partez En~Itre i ~autr, s reliures, qu le -ujur'hui 1.. Auour'u!

On était parti sans les meçubles, marchand poat devant lui dans unte Où dnc, monp fils?
gages du proprié~taire. boite àdu frncs, ilreconnut celel rpondit doucement:

Sa mère et li s'étaient réfugiés qu'il d'chrbi depuis ciq ans Mas*à
dasD n aprtemenit d'ouvrier, qu'ils il n'vi pas le deu frnC Me Lrne s'empâ?rad

jean avait déjà oz ans, Son Si qulq'n xenlevait le1vre e-epreet usatrn u o
intlliene veillé par l'éducation dant q'liat cherchrlagn enf êed o rn is U

maerele,était srt ut sensible au Que fairI s'appoca du ma-3ugoa
côtésetimntl de la vi.Il vibrait chand le pria cper samontre -T ecmnptto ec,,

come nefepie Un culte brûlit engg tlidmnal irio elnean emdcn nvy=
aufod e tepetite e cutelimdaed oqi.I rmlil aaelsyu ise iat,

~que lui avait enseigé samère :l'a-craignn un rfs ir oésrtaceq'lecc»
mour, le, respect du mort, et surtout - Vous pseici toslsjuliSOS'relren'arcvtrg
l'admration pour le talent d'écrivain répni 'om osm aeezasse n éurcin

Et jean Loie voyai encore sa jean Lomsibt le lire etsemt s'acetua. Pendant les' ben-s

mère, lisant, relisant, commie un b-àcui asl direction de amio quotidine deso fils lamaad

viaire, ulWlivre à lgnes inégales, doéaatuecman ocEttnr
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